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Loiret Actualités

ORLÉANS■ François Hollande dédicace son livre Les Leçons du pouvoir

Pressé d’arriver à la librairie !

David Creff
david.creff@centrefrance.com

H ier, même à l’heure,
vous étiez encore en
retard à la très cou

rue séance de dédicace de
François Hollande. L’ex
chef de l’État est, en effet,
arrivé peu après 15 h 30,
au lieu de 16 heures, à La
Librairie nouvelle. Sur les
terres, quelque part, de
son successeur à la tête du
PS, l’Orléanais Olivier Fau
re (lire par ailleurs). Déjà
un petit cadeau en soi, fait
aux lecteurs de son der
nier ouvrage, Les Leçons
du pouvoir, ainsi qu’aux
nostalgiques de son quin
quennat, que cette arrivée
précipitée.

Ce mardi, ils étaient ainsi
plusieurs centaines à défi
ler à la table de l’exprési
dent. Souvent émus de
pouvoir échanger quel
ques instants avec lui. Et
toujours dans la déféren
ce. « Ils en profitent pour
me confier leurs inquiétu
des, comme les retraités,
vous imaginez bien, mais
aussi leurs inspirations. Je
suis heureux de voir tant

de jeunes cet aprèsmidi.
Beaucoup n’étaient pour
tant pas en âge de voter
en 2012 ».

Hier, malgré la chaleur
dans la librairie, François
Hollande avait décidé de
prendre son temps. Com
me à Rennes, où, rappelle
un membre de son staff,
« i l e s t r e s t é p r è s d e
7 heures ». Un record que
sa garde rapprochée espé
rait sans doute secrète
ment ne pas voir tomber à
Orléans. Mal parti, dans la

mesure où certains échan
g e s p o u v a i e n t d u r e r
34 minutes. D’où le « On
pourrait bien y passer la
nuit ». Et l’arrivée du sé
nateur PS JeanPierre
Sueur n’était guère de na
ture à accélérer le cours
des événements. Lui qui
devait alors entamer un
minicours magistral sur
Les Leçons du pouvoir,
dans le dos de son « ami »
exprésident. Pas de quoi,
cependant, décourager la
conséquente file d’attente,

débordant à présent jus
que sur la place de La Ré
publique, devant la librai
rie. « Ils arrivent, et, en
général, me disent “mer
ci”. Pas pour le livre, mais
pour le quinquennat »,
précise François Hollande
dans un large sour ire.
Avant de se tourner vers
un nouvel Orléanais. ■

èè Je le lis. Les Leçons du pouvoir,
22 euros, aux éditions Stock.

■ OLIVIER FAURE

Un mot sur le premier
secrétaire du PS. Hier,
François Hollande est briè-
vement revenu sur l’arri-
vée à la tête du PS de l’Or-
léanais O l iv ier Faure .
« Olivier était auprès de
moi quand j’étais premier
secrétaire. Il a beaucoup
de qualités, il aime réflé-
ch i r, l i re… I l a c cède
aujourd’hui à de nouvelles
responsabilités qui le pla-
cent sur le front des mé-
dias. Il devra s’affirmer, ce
qui ne sera pas si facile
pour lui qui se situe plutôt
dans un registre de subtili-
té. Mais il existe pour lui et
le PS un vrai espace de
disponible. » En témoigne,
précise l’ex-président, le
nombre d’Orléanais venus
à sa rencontre.

Ce mardi après-midi, plu-
sieurs centaines d’Orléanais
ont défilé à la table de l’ex-
président. Souvent émus de
pouvoir échanger quelques
instants avec lui.

HASARD. L’ex-chef de l’État sur les terres de son successeur à
la tête du PS, l’Orléanais Olivier Faure. PHOTO ÉRIC MALOT

CONGRÈS■ Pascal Pavageau, seul candidat, sera élu dimanche à Lille

Un Loirétain à la tête de Force ouvrière
Pascal Pavageau sera élu,
dimanche, à la tête du troi-
sième syndicat de France à
l’occasion du congrès de
Lille. Ce Loirétain d’origine
est le seul candidat au siè-
ge de secrétaire général de
Force ouvrière (FO).

Né le 22 mars 1969 à
Montargis, adopté à l’âge
d’un an, il vit sa jeunesse
à Orléans. Si ses parents
enseignants ne sont pas
engagés, lui, s’intéresse
très tôt au syndicalisme.

Au collège, ce délégué de
classe négocie. Après une
prépa scientifique, il adhè
re à 21 ans à Force ouvriè
re dont il dit apprécier
« l’ indépendance et la
neutralité ». Ses études
d’ingénieur le conduisent,
en 1990, à l’École nationa
le des travaux publics de
l’État en 1990 où il y crée
une section FO.

Ni socialiste,
ni franc-maçon
Devenu fonctionnaire, il

se rend dans le Nord, re
vient à Orléans entre 2001
et 2003 en tant que secré
taire général adjoint de la
direction régionale de
l’environnement (DIREN)
du Centre. Mais le syndi
calisme l’appelle. À temps
plein. Ni socialiste, ni

francmaçon, mais repré
sentant de la base, il mon
te sur Paris. Détaché du
ministère de l’Écologie de
puis 2004, il devient le
monsieur économie de FO
au national (économie,
services publics, fiscalité,
environnement). Il rejoint
le bureau confédéral en
2009. Et reste attaché au
Loiret : il se rendra, le
27 juin, à Pithiviers, à l’as
semblée de l’union dépar
tementale du Loiret.

« Très sympa, à l’écoute,

il a son francparler », dé
taille Marc Bourgaud, se
crétaire général de l’Union
départementale FO du
Loiret. « Assez direct, affi
chant clairement ses po
sitions », il est comparable
à JeanMarc Blondel (ex
dirigeant FO), et « très res
pectueux de tout le mon
de ». Aujourd’hui, il se
lâche sur le positionne
ment pas assez combatif
de JeanClaude Mailly,
l’actuel secrétaire général,
face aux ordonnances Ma

cron. Lui, insiste sur l’im
portance du paritarisme.

Marc Bourgaud acquies
ce : « La position de Jean
Claude Mailly n’était pas
celle des militants sur le
monde du travail, les re
traités, les demandeurs
d’emploi. Les commis
sions vont écrire la ligne à
suivre. Elle sera adoptée et
on ne pourra pas en sortir.
Il s’agit quand même de
dire nettement que l’on
est opposé à ce qui est en
train de se mettre en pla
ce. Les gens ne se rendent
pas compte que toutes les
réductions annoncées
vont les toucher ! La Fran
ce n’est pas une entrepri
se : on ne peut pas être
gagnantgagnant ».

Pascal Pavageau est favo
rable au réformisme, mais
à un « réformisme mili
tant ». Côté négociations,
« il ne pratiquera pas la
politique de la chaise vide,
mais ne ressortira pas
avec le sourire », com
mente Marc Bourgaud. Le
futur dirigeant ne s’inter
dira pas des actions de
rue. Un mélange subtil de
négociations et de rap
ports de force pour cet
amateur de hard rock et
de course de fond. ■

Anne-Marie Coursimault.

PASCAL PAVAGEAU. Un fort pouvoir de persuasion. PHOTO AFP
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SANTÉ

La vaccination du nourrisson
au centre des préoccupations
La vaccination obligatoire
du nourrisson est le thème
de la semaine européenne
de vaccination qui a lieu du
23 au 29 avril.

Une petite piqûre de rap
pel. La semaine européen
ne de vaccination, du 23
au 28 avril, est l’occasion
d’en savoir plus sur les
vaccins. Avec un thème
bien précis en tête : la
vaccination du nourrisson.

Depuis janvier 2018,
onze vaccins obligatoires,
en dix injections, sont à
effectuer en six rendez
vous à partir de 2 mois et
jusqu’aux 18 mois de l’en
fant.

L’Agence régionale de
santé et la Fédération ré
gionale des acteurs en
promotion de la santé or
ganisent de nouvelles réu
nions dans le Loiret, en
plus de leurs actions tout
au long de l’année dans
les collèges et les entrepri
ses. La Maison médicale
des Loges et la Caisse
d’assurance maladie des
industries électriques et
gazières tiennent des ac
tions d’informations. Les
gendarmes d’Orléans peu
vent aussi être vaccinés
durant cette semaine.

Le vaccin nécessaire
Une épidémie de rou

geole touche la France :

83 cas dans la région au
19 avril. Pour stopper le
virus, il faudrait 95 % de
personnes vaccinées. La
c o u v e r t u re v a c c i n a l e
n’était que de 75,1 % dans
l’EureetLoir en 2016. Pas
de données connues pour
le Loiret.

Trois décès dûs au mé
ningocoque C chez des
personnes de 25 ou plus
ont été rapportés dans la
région entre 2011 et 2017.
Toutes non vaccinées. De
quoi motiver les phobi
ques des aiguilles. ■

Joanna Chabas
loiret.larep@centrefrance.com

èè En savoir plus. Les actions
me n é e s d a n s l a r é g i o n s o n t
disponibles sur https ://www.centre-
val-de-loire.ars.sante.fr/

SANTÉ.. Vaccination. GAUJARD

LOIRE. Les cotes. Observées hier :
Gien, 0,28 ; Orléans, 0,05 ; Blois,
0,72. Prévues aujourd’hui : Gien,
0,24 ; Orléans, 0,00 ; Blois, 0,75.
Prévues demain : Gien, 0,29 ; Or
léans, 0,01 ; Blois, 0,77. ■

(www.vigicrues.gouv.fr)


